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PREFACE 

L’informatique durable est l’effort de réduction de la consommation d’énergie des ordinateurs par l’efficacité. Elle suit l’idéal de développement durable : le progrès sans compromettre le futur. Même si les ordinateurs n’utilisent que 3% de l’énergie aux Etats-Unis, les solutions informatiques permettent d’avoir une plus grande influence sur l’informatique durable. 

Les termes informatique durable, informatique verte, numérique responsable et éco-TIC peuvent être utilisés de manière interchangeable. Lorsqu’ils sont activement mis en œuvre, ils répondent à la responsabilité éthique de protéger l’environnement en soutenant l’efficacité énergétique. Pour les sociétés, l’informatique durable fait partie du programme de responsabilité sociale des entreprises (RSE). Trois motivations de l’informatique durable sont le profit, les règlementations et l’éthique.

L’efficacité énergétique lors de l’utilisation et la production est liée à une bonne conception. Les ordinateurs doivent aussi être produits de manière à faciliter le recyclage. Pour réellement permettre une consommation d’énergie réduite, les composants doivent être créés de manière  à consommer l’énergie proportionnellement à la quantité de travail utile réalisée. Les efforts de durabilité spécifiques à l’informatique verte ne sont pas nécessaires si ces principes sont pleinement intégrés à la conception des ordinateurs. 

L’informatique durable consiste en l’étude et la pratique de l’utilisation efficiente des ressources informatiques. Les objectifs sont similaires à la chimie verte ; c’est-à-dire réduire l’utilisation de matières dangereuses, maximiser l’efficacité énergétique pendant la durée de vie du produit, et promouvoir la recyclabilité ou la biodégradabilité des produits HS et des déchets d’usine. L’industrie des technologies de l’information doit mener une sorte de révolution en devenant durable comme aucune industrie. Il convient de mettre l’accent sur le fait que cette « technologie verte » ne devrait pas seulement consister en des slogans accrocheurs pour impressionner les activistes, mais aussi en actions concrètes avec une politique organisationnelle. Des opportunités reposent plus que jamais sur la technologie verte et les organisations les voient comme des moyens de créer de nouveaux centres de profit tout en essayant d’aider la cause environnementale. Le projet d’une informatique durable devrait inclure de nouveaux produits et services électroniques avec une efficacité optimale et toutes les options possibles pour économiser l’énergie. 

Pour réduire l’énergie consommée dans les centres de données, il convient de répondre au problème de refroidissement. Faire fonctionner les systèmes à des températures plus élevées augmente les coûts en énergie et réduit leur fiabilité. Les centres de données en mesure d’éviter un refroidissement actif ou d’utiliser des sources d’énergie plus efficaces sont capables de minimiser l’énergie totale consommée et obtenir un indicateur d’efficacité énergétique plus élevé.

La mesure de l’énergie peut être réalisée de manière précise avec un équipement peu coûteux. Des outils courants incluent le compteur Watts Up ? Pro, qui coûte moins de 200$, et est le standard pour le Green 500. Des compteurs plus avancés permettent de réaliser un contrôle de manière permanente, mais ne fournissent pas de moyenne plus précise de la consommation d’énergie et sont plus chers.

Le meilleur rapport énergie/performance est prédit pour être légèrement en dessous des paramètres de performance optimaux. C’est le cas parce que les composants consomment davantage d’énergie lorsqu’ils chauffent. 

Les ordinateurs en veille gaspillent énormément d’électricité : environ 1,5 TWh d’électricité par an. Cette énergie pourrait être économisée en mettant en œuvre des actions appropriées : éteindre les composants et les ordinateurs lorsqu’ils ne sont pas en fonctionnement. 

Une solution aisée est d’éteindre l’ordinateur non utilisé. Elle est viable et permet d’économiser 50% ou plus de l’énergie consommée. Un réveil et un accès à distance, ainsi que des boîtes de production 24/7 doivent être déployés à large échelle au sein des organisations et des municipalités. 

––––––––
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CHAPITRE 1

INTRODUCTION A L’INFORMATIQUE DURABLE

1.1 Qu’est-ce-que l’informatique durable ?

1.1.1 Les origines de l’informatique durable

Même si le terme 'informatique durable' et son alternative 'éco-TIC' sont récemment devenus largement populaires et ont gagné en importance, leur origine conceptuelle est vieille de presque deux décennies. En 1991, l'Agence de protection de l’environnement des Etats-Unis (EPA) a créé le programme ‘Feux Verts’ pour promouvoir un éclairage économe en énergie. Il encourage les sociétés américaines à installer des technologies d'éclairages énergétiquement efficaces. ‘Feux Verts’ n'est pas une obligation réglementaire. Sa motivation est l'efficacité énergétique lorsqu’elle est profitable tout en maintenant ou améliorant la qualité de l'éclairage sans sacrifier la performance. 

Une autre source déclare que l'idée d'informatique verte a vu le jour en 1992 lorsque l'Agence de protection de l'environnement des Etats-Unis (EPA) a lancé Energy Star, un programme de label volontaire. Celui-ci est toujours actif. Les labels d'Energy Star promeuvent la sensibilisation des consommateurs à l'efficacité énergétique des produits. Ces informations sont disponibles publiquement afin de permettre une appréciation éclairée des constructeurs, bâtiments ainsi que des produits. 

La toute première utilisation du mot ‘informatique durable’ date de 2005 dans un journal de l'IEEE, lorsque le terme était utilisé pour décrire les différences entre l'informatique verte et rouge. Dans ce cas précis, l'informatique verte indiquait un processus sécuritaire et sûr, alors que l'informatique rouge signifiait une navigation et des téléchargements sur internet moins sécuritaires. Ce terme ne s'applique pas à la définition d'efficacité énergétique de l'informatique durable dans son usage courant actuel.

Le terme 'informatique durable' englobe l'étude et les pratiques de conception des équipements IT et leur élimination sécuritaire efficace et efficiente avec un impact nul ou négligeable. Les deux facteurs sont : « éco-TIC », signifiant technologies de l'information bien organisées et « TIC pour le vert », indiquant l’utilisation des technologies de l'information de manière efficiente. La première (et plus concluante) recherche à ce sujet montre que le dioxyde de carbone (CO2) et d'autres émissions causent des dommages sur l’environnement et le climat mondial. Ainsi, devenir durable est la nécessité première et principale de l'âge moderne : réduire la consommation d'énergie globale du calcul, du stockage et des communications. Les 5 technologies essentielles d’informatique verte préconisées par la GCI sont Green Data Center (centre de données écologique), Virtualization (virtualisation), Cloud Computing (informatique en nuage), Power Optimization (optimisation de l’énergie) and Grid Computing (informatique en grille). Des sociétés telles que Via Technology proposent des PC verts accessibles, non-toxiques et d’une très faible puissance électrique. Elle prend la responsabilité de ses produits obsolètes en offrant un service de recyclage des PC. 

L'informatique verte peut également développer des solutions offrant des bénéfices en « alignant tous les procédés et pratiques IT avec les principes essentiels de durabilité, qui sont réduire, réutiliser et recycler; et en trouvant des manières innovantes d'utiliser les IT dans les procédés des entreprises pour fournir des bénéfices de durabilité au sein de celles-ci et au-delà. »

Les objectifs de l'informatique verte sont plutôt similaires à ceux de la chimie verte : réduire l'utilisation de matières dangereuses, maximiser l'efficacité énergétique pendant la durée de vie du produit, et promouvoir la recyclabilité ou la biodégradabilité des produits non opérationnels et des déchets d'usine. 
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Cette technologie est bénéfique parce qu’elle :                           

• Réduit la consommation énergétique des ressources informatiques lors de leur exploitation à puissance optimale.

• Économise l'énergie lors du fonctionnement au ralenti des appareils.

• Utilise des sources d'énergie respectueuses de l'environnement

	Minimise les effets nocifs des ressources informatiques.


• Réduit les déchets informatiques.

Ces avantages de l'informatique verte peuvent seulement être atteints en gardant les points suivants à l'esprit. Ils aident tous à la réduction de la consommation d'énergie des ressources informatiques.

• L’utilisation de produits qualifiés Energy Star permet de conserver beaucoup d'énergie.

• Il est préférable de recourir à des LED organiques plutôt que des écrans normaux.

• Lorsque les ordinateurs sont éteints, l'informatique verte coupe le courant des périphériques.

• Le don de vieux ordinateurs et périphériques réduit le taux de production de déchets électroniques, ce qui à terme diminue la pollution environnementale.

• L'utilisation d'ordinateurs réduit considérablement l'utilisation de papier, puisqu'une quantité énorme de données peut être stockée dans les disques durs des ordinateurs plutôt que sur des dossiers papier. 

• Il est toujours possible d’imprimer les données informatiques si besoin. Toutefois, pour réduire le gâchis de papier, nous devrions y réfléchir à plusieurs reprises avant d'imprimer. 

• Du fait du développement rapide des technologies de l'information, les jeux qui étaient avant stockés dans un disque sont à présent disponibles sur internet, ce qui réduit l’utilisation des disques et des boîtes qui demandaient beaucoup de ressources.

• Les logiciels locaux de refroidissement contrôlent l'activité du processeur (UCT) en continu et lorsqu’il ne tourne pas, ceux-ci le mettent immédiatement en mode veille et gèrent la consommation d'énergie.
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1.1.2 Durabilité et les Nations Unies

La première étape importante de la définition du terme d'informatique verte est marquée par les Nations Unies. La résolution A/RES/42/187 des Nations Unies résume l'importance de la durabilité en croyant que le développement durable, qui implique de correspondre aux besoins du présent sans compromettre la capacité des générations futures à répondre à leurs propres besoins, devrait devenir un principe directeur central des Nations Unies, des gouvernements et institutions privées, organisations et entreprises, etc.

Le terme de durabilité est souvent utilisé en référence à la potentielle longévité des systèmes environnementaux et écologiques humains, tels que le climat, l'agriculture, la gestion forestière et les communautés humaines en général. L'informatique détient un rôle essentiel dans notre société, et par conséquent une responsabilité spéciale pour la durabilité et le mouvement écologique. 

La responsabilité sociale inclut une bonne intendance de l'environnement. Efficacité énergétique, conception respectueuse de l'environnement, minimisation de l'énergie utilisée pour la production et recyclage sont tous les aspects de l'informatique verte qui contribuent à répondre au rôle de l'informaticien dans la création de systèmes durables.

1.1.3    Signification de l'informatique durable

Il est important de connaître la quantité d'énergie utilisée par l'informatique en comparaison de tous les autres domaines. Les infrastructures des technologies d'information et de communication (TIC) constituent approximativement 3% de l'utilisation mondiale d'électricité et le même pourcentage de gaz à effet de serre (GES).

Puisque l'informatique verte représente une toute petite partie de l'équation totale, son impact écologique d'ensemble pourrait ne pas être très important, mais elle fait partie intégrante du mouvement durable plus vaste et beaucoup de ses manifestations sont significatives.

1.1.4    Définitions de l'informatique durable

Les termes d'informatique verte (ou durable), technologies de l’information vertes (éco-TIC) et numérique responsable semblent être utilisés sans distinction de signification. Ils relient les ordinateurs à l'environnement, que ce soit par la consommation d'énergie, ou les matières et processus impliqués dans la fabrication/élimination d'ordinateurs. L'attention est portée sur la minimisation des impacts négatifs de ces facteurs. Par exemple, lorsque la notion d’informatique verte est appliquée à l'énergie informatique, il s’agit de diminuer la consommation énergétique, ce qui réduit l'impact négatif lié à cette consommation. Le terme d'informatique verte lié à la fabrication/élimination des équipements signifie concevoir, produire et gérer ceux-ci de la manière la moins nocive possible. Ainsi, l'informatique verte inclut les dimensions de durabilité environnementale, le budget de l'efficacité énergétique, et le coût total de propriété qui comprend l'élimination et le recyclage.
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Fig-1.2: Framework of Green Computing.
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Fig-1.1: Green Computing Classifications





